
DANS L'ESPAGNE DE FRANCO
Au f il  des événements

L'Espagne, dans le conflit mon-
dial, est une de ces nations devenues
trop rares qui jouissent encore de
la paix. Cependant , au cours des
années récentes, elle a suffisammen t
page son tribut à la guerre, et à la
pl us cruelle de toutes, la guerre ci-
vile, pour qu'elle n'ait pas à en
subir de nouveau les horreurs. De
p lus, l'Espagn e est forcément encore
affectée par les remous de la longue
lutte qu'elle a dû livrer contre elle-
même. Ces jours-ci , elle vient de cé-
lébrer le sixième anniversaire du
jour où éclata l 'insurrection natio-
nale, et ses dirigeants ont saisi l'oc-
casion de faire le poi nt et de re-
tracer les grandes lignes dont s'ins-
pire leur pol itique.

Le général Franco a tenu lui-
même, ce qu'il fai t  p lus rarement
que d'autres chefs d 'Etat étrangers,
à donner ses directives à la nation.
Dans son discours , il n'a pas songé
à masquer les d i f f icu l tés  qui assail-
lent la nation ibérique : celles-ci
sont d'ordre économique d'abord ,
mais elles prov iennent p lus généra-
lement du fait  de la guerre qui,
d'une part, désorganise le ravitaille-
ment et le fonctionnement matériels
de la nation, et qui, d' autre part ,
n'est pas sans influer sur les esprits
dans un sens ou dans un autre. Le
remède, le « caudillo » le voit dans
la nécessité , p our les Espagnols , de
demeurer unis et fidè les au gouver-
nement national. Il insiste passable-
ment sur ce point et va même plus
loin : l'unité espagnole , comme il la
comp rend à cette heure, doit se con-
crétiser dans un sgstème totalitaire
qui, seul , peut permettre d'af fronter
un avenir inquiétant.

* * *
Dans quelle mesure celte union

indispensable a-t-elle risqué d 'être
troublée , ces derniers temps ? Bien
entendu, le chef de l'Etat ne le dit
pas. Diverses informations permet-
tent cependan t de s'en faire une idée.
H est certain d'abord que bien des
ancien*.-adversaires de la révolution
nationale n'ont p as désarmé. Ils ne
désarmeront d' ailleurs — ceux d'en-
tre eux, du moins, pour qui la ré-
publi que était un idéal et non pas
un tremplin pour instaurer le ré-
gime soviétique — que le jour où la
dite révolution nationale, en accen-
tuant son aspect social, aura rendu
vain, par les faits , tout esprit de lutte
de classe. A cet égard, un travail
partiel a déjà été réalisé , mais mal-
heureusement les obstacles économi-
ques et matériels dus à la guerre
empêchent de le mener jusqu 'à son
terme.

i Mais l'union semble avoir été
quelque peu compromise dans le
camp même de ceux qui entendent
accomplir la rénovation nationale.
Il f audrait assurément connaître cer-
tains dessous pour se faire une no-
tion exacte et nuancée de ces oppo-
sitions. En gros, on peut noter pour-
tant deux tendances : celle des an-
ciens conservateurs et des modérés,
nuance Gil Robles — lequel se trouve
d'ailleurs au Portugal — qui, sans
demander un retour aux formes li-
bérales d'antan , insistent sur le dan-
ger de méthodes empruntées au to-
talitarisme ; celle des adeptes de la
Phalange qui , eux, sont partisans de
l'Etat totalitaire et dénoncent les
égoïsmes sociaux que recouvrirait la
prétendue modération des premiers.

Quant à l'armée, elle semble, pour
sa part, en compétition aussi avec
la Phalange, à qui elle en veut d'avoir
les postes de commande principaux,
alors que ce sont les chefs militaires
qui, pratiquement, ont mené à bien
la lulle contre le communisme.

* 

« ¦*-

// semblerait, d'après les dernières
déclarations du général Franco, par-
lant ouvertement du régime totali-
taire à venir, que le « caudillo »
donne raison désormais à la Pha-
lange, dont l'inspirateur est du reste
son p ropre beau-frère, le ministre de
l'intérieur, M. Serrano Suner. A cer-
tains indices, pourtant , on doit cons-
tater que le chef de l'Etat s'eff orce
de s'élever au-dessus de ces dissen-
sions et, par son autorité, de prési-
der à la réconciliation nécessaire.
Il ne faut  pas oublier que, si Franco
est partisan de réalisations sociales
avancées — et c'est dans ce domaine
qu'il donne raison à la Phalange —
il demeure fervent royaliste et f er-
vent catholi que. Ces deux notions
sont à même d' exercer un frein sur
l'évolution de sa pensée.

Nul n'ignore que, ces . derniers
temps , il a de nouveau été question
de restauration dgnasti que en Espa-
gne, et l'on a même mis ces bruits
en corrélation avec le récent voyage
de M. Suner en Italie. L'idée monar-
chique — qni se concrétise dans la
personne du comte de Barcelone,
troisième f i l s  de f e u  Alphonse XII I
— serait sans doute celle qui pour-
rait rallier le plus d'Espagnols à la
cause de l' unité nationale. Bien que
sympath isant avec le mouvement
franquiste , la branche espagnole des
Bourbons n'a jamais pri s de part di-
recte à la guerre civile. Elle serait
à même ainsi de procéder aux apai-
sements nécessaires. Toutefois , d'un
autre côté , le terrain n'a pas été suf-
fisamment dé blagé pour que l'heure
de la | restauration paraisse avoir
sonné. Et Franco se trouve encore
obligé de temporiser.

Quant—à- l'Eglise, tant qu'elle aura
de l'influence — el elle en a d'au-
tant plus que les événements ont
comporté des enseignements dont a
su profiter le clergé — elle travail-
lera activement pour que le totali-
tarisme, jugé nécessaire sur le p lan
social , ne dégénère pas en une doc-
trine d'Etat complète, pareille à celle
qui s'est instauré e en Allemagne. On
a pu voir dernièrement l'archevêque
de Valladolid condamner en termes
sévères le fameux livre de Rosenberg:
« Le mgthe du XXme siècle » et in-
terdire à ses ouailles la lecture de
la revue «Signal ». Par ailleurs,
l'évêque de Calahorra s'est exprimé
avec une telle vigueur sur les erreurs
idéolog iques de ce temps qu'il a en-
couru un blâme du « caudillo ».

* * *
En résumé , Franco semble disposé

à tenir une balance égale entre ex-
trémistes de par t et d'autre. Et il
est ainsi dans son rôle de chef de
l'Etat. Il faut  souhaiter dès lors-qu 'il
arrive à dominer toujours davantage
les heurts et les contradictions qui
se manifestent dans la nation espa-
gnole. Il y va du bien d' un p ays qui,
s'il reste fidèle à ses vraies tradi-
tions, est à même de j ouer un rôle
important pour l 'équilibre et la pa-
cification du continent.

René BRAICHET.

Un premier convoi de 700 libérés
est attendu en France

Ponr qne la « relève » des prisonniers devienne nne réalité

Il sera composé principalement d'agriculteurs
et de veufs pères de famille

Notre correspondant de Vichy nous
téléphone :

Après les journées fiévreuses de la
semaine dernière où la communica-
tion de M. Laval a polarisé l'atten-
tion des milieux français et étrangers
de Vichy, le calme est revenu dans la
capitale provisoire de la France. Bien
que des problèmes intérieurs impor-
tants demeurent en suspens, il n'est
pas trop du labeur de chaque jour
pour tirer parti de la situation diffi-
cile dans laquelle se débat la France.

Parmi les problèmes purement fran-
çais, celui du recrutement de la main-
d'œuvre à destination de l'Allemagne
est traité avec une minutie et une
persévérance qui témoignent de l'im-
portance qu 'on lui accorde au sein du
gouvernement. La campagne, inaugu-
rée au lendemain du discours reten-
tissant de M. Laval, n'a pas fléchi et ,
après les tâtonnements inévitables du
début , il semble que l'affaire soit au
point. Des bureaux fonctionnent dans
les deux zones, et si aucune statisti-
que n'a encore été établie, on peut
penser que les résultats sont assez
satisfaisants.
. Un pas en avant vient d'être accom-

pli et on a pu annoncer de source
officielle que la « relève des prison-
niers » allait bientôt entrer dans une
phase concrète. En effet, un premier
train de libérés est attendu dans
quelques jours en contrepartie d'en-
gagements pris par des ouvriers fran-
çais.

Ce contingent, dont on souhaite
qu 'il soit suivi de beaucoup d'autres,
doit faire partie des 5000 prisonniers
dont M. Laval annonçait, voici quel-
ques semaines, le retour dans leur
foyer, à la suite des pourparlers en-
gagés. U comprend des agriculteurs et
des veufs pères de famille dont
l'absence prolongée avait été jugée
particulièrement douloureuse par
l'ambassadeur Scapini.

L'effectif de ce convoi n'a pas été
précisé, mais il s'agit d'un train de
modèle normal. C'est donc environ
700 prisonniers qui vont retrouver
les leurs après des mois de captivité.

LE SORT DE L'ESCADRE FRANÇAISE D'ALEXANDRIE

On est toujours sans nouvelles da sort réservé à l'escadre française d'Alexandrie dont notre cliché
montre le cuirassé « Lorraine », de 22,000 tonnes, reconstruit en 1934.

Oit se demande à Berlin
combien de temp s Rostov

pourra tenir
Notre correspondan t de Berlin nous

téléphone:
Les Allemands ont fait des progrès

considérables dans la boucle du Don.
Ils ont traversé le fleuve en divers
points dans le nord , et maintenant ils
livrent la bataille pour la possession
de Rostov.

Ainsi peut se résumer en gros la
situation dans le sud du front russe.
Même les adversaires de l'Axe recon-
naissent que la situation est, dans
cette région, très précaire pour eux.
Le fait que les milieux militaires alle-
mands se soient départis un peu de
leur silence indique bien la confiance
avec laquelle ils envisagent les vas-
tes opérations qui se déroulent de-
puis quelque temps.

Les ennemis de l'Axe s'étonnent
que les Allemands et leurs alliés pour-
suivent les combats sans discontinuer
et qu 'il ne soit encore intervenu au-

cune pause. Les milieux militaires
déclarent à ce sujet que leurs adver-
saires risquent encore de subir quel-
ques désappointements sur ce cha-
pitre.

Dans le sud , la bataille pour la
possession de Rostov a donc débuté.
Les Allemands annoncent qu 'ils opè-
rent une attaque concentrique de
l'ouest , du nord et de l'est. La ville
serait en flammes. On peut se deman-
der si les Russes ne seront pas à mê-
me de défendre la ville pendant un
certain temps, grâce aux puissantes
fortifications qu 'ils ont érigées cet
hiver.

Pourtant , les événements semblent
évoluer assez rapidement, et il est
fort possible que nous apprenions
sous peu la prise de Rostov. Vraisem-
blablement, les Russes n'ont pu forti-
fier aussi solidement le côté est de la
ville que le côté ouest, et ils risquent
bien d'avoir été pris à revers.

Un raid soviétique sur Kônigsberg

Une attaque aérienne vient d'être exécutée contre K6nigsberg par des
bombardiers soviétiques. On sait que des incendies ont été observés dans

le centre de la ville et dans les quartiers sud-ouest
Notre cliché représente l'ancienne université de la cité bombardée.

ÉCRIT SUR LE SABLE
Pourquoi les Neuchâtelois

disent-ils « que » ?
Le jour avait été calme et la vie

publi que sans grand éclat. Ayant lu
tous les journaux et n'y ayant rien
trouvé — je veux dire aucun sujet
de chronique — je me pris à dire :
« De quoi pourrais-je parler ? »

Soudain , près de moi, quelquluH.
demanda :

— Au fond , savez-vous pourquoi
les Neuchâtelo is disent « que » ?

Et l 'interlocuteur répondit: «Nonl*
Moi non p lus ! Mais quel amusant

sujet de chroni que I C'est vrai, après
tout , pourquoi les Neuchâtelois di- .
sent-Us « que » ? Pourquoi ce petit
mot vi f ,  narquois, mal élevé et p our-
tant sympathique se glisse-t-il à toul
propos dans le langage du peuple , g
app ortant une note si particulière
qu en p lusieurs endroits de Suisse
les Neuchâtelois sont appelés « lei
que toi » ?

Le dictionnaire du p arler neuchâ-
telois dit que ces trois lettres sem-
blent emp runtées au Midi de lo
France, ou « que » — forme dérivée
de « quoi » — a des emplois ana-
logues. Explication inattendue, mais
qui nous laisse sans surp rise. 71
suffit de s'être promené sur le Vieux*
Port , à Marseille, pour avoir entendu
les passants s'interpeller dans ce
langage ensoleillé , bruyant et bon
enfant qui est le leur : « Et alors,
tu as l'air d' aller bieng, que ? » Jean
Aicard lui-même, qui était de l 'Aca-
démie française , a écrit dans son
« Maurin des Maures » : « Vous ac-
cep terez bien un verre de fenouillet ,
que ? »

Par quelle mystérieuse route ce
mot bref et fam ilier s'est-il glissé
dans le langage d'ici? Il y aurait une
jo lie histoire à construire en l'imo"
ginant. Et peut-être quelque cher-
cheur s'y hasardera-t-il.

Est-ce bien la peine? demanderont
ceux qui se p iquent de bien parler,
et qui font  la grimace devant ce
« que » insistant et malicieux. Pour-
quoi pas ? L 'expression n'est pas
jolie , jolie, bien sûr. Mais elle par-
fume la ph rase d'un accent que trop
de choses déjà ont commence ae
détruire. Et nous sommes de ' ceux
qui pensent , comme Miguel Zama-
coïs, qu'avoir l'accent , c'est .*

... chaque lois que l'on cause
Parler de son pays en parlant d'autre chose.

Alain PATIENCE.

ABONNEMENTS
lan 6 mois 3 mois l mois

SUISSE, franco domicile . . 22.— IL— 5.50 1.90
ETRANGER I Mêmes prix qu'en Suisse dam la plupart des
paya d'Europe et aux Etats-Unis , ¦ condition de souscrire à la
poste du domicile de l'abonné. Pour le» autres paya, lea prix

Tarient et notre bureau rensei gnera lea intéressés
TÉLÉPHONE 5 12 26 . CHÈQUES POST. IV. 178

ANNONCES - Bureau : 1. rue du Temple-Neuf
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LES ALLEMANDS MENACENT DIRECTEMENT
ROSTOV QUI SERAIT EN FLAMMES

Par une attaque concentrique, de l'ouest, du nord et de l'est

Ils accentuent également leur pression
dans la boucle du Don

Au sud de Voronech, en revanche, les Soviets ont retraversé le Don
MOSCOU, 21 (Exchange). — Dans

la bataille à l'est et au ' sud de Voro-
chilovgrad , les Russes ont été con-
traints, malgré leur résistance opiniâ-
tre, -de se retirer vers Schachty. Les
derniers rapports du front indiquent
qu'au minimum cinq divisions blin-
dées opèrent contre la ville de Ros-
tov. Mais plus à l'est, les Russes ont
réussi à repousser une colonne blin-
dée allemande qui avait avancé le
long du Don vers Stalingrad.

Dans le secteur de Voronech, les
Russes continuent d'at taquer» Au
nord de la ville , plusieurs positions
allemandes ont été prises par les for-
ces soviétiques. Au minimum 150 chars
allemands de la 4me armée blindée
ont été détruits.

Dans le secteur méridional de Vo-
ronech , les Russes ont traversé le
Don à plusieurs endroits et ont rom-
pu les lignes de communication d'un
corps d'armée hongrois.

Les troupes italiennes ont
occupé une ville importante
ROME, 21. - Le « Giornale d'Italia »

annonce que les troupesTteliênnes en
Russie ont occupé une importante
ville industrielle de 50,000 habitants
dans le secteur du Donetz. Les unités
de l'armée italienne ont avancé sur
trois colonnes le long des cols.

(Voir la suite en dernières dépêches.)

Les dernières phases
de la bataille d'Egypte

Lire en dernières dépêches

La Grande-Bretagne et les menées subversives

LONDRES, 21 (Reuter) . — Les
Communes ont discuté mardi du rè-
glement qui permet au gouvernement
de détenir sans jugement toute per-
sonne soupçonnée d'agir contre les
intérêts de l'Etat. Cinq cent qua-
rante-six personnes sont actuellement
détenues en vertu de ce règlement.

Le conservateur Bower, ouvrant le
débat , déclara qu'il est fondamen-
talement injuste et contraire aux
traditions britanniques qu'un hom-
me — dans ce cas le ministre de
l'intérieur — ait un pouvoir indiscu-
table sur la liberté personnelle de ses
compatriotes.

Le conservateur Southby affirme
que les traîtres devraient être fu-
sillés et qu'il est prêt à faire lui-
même partie du peloton d'exécution,
mais que le ministre de l'intérieur
est à la fois juge, jury et cour d'ap-
pel et que, puisqu'il peut refuser
toute information , le parlement n'a
aucu n contrôle . La femme de l'ami-
ral Nicholson , arrêtée en 1940, fut
acquittée à l'issue d'un procès de
cinq jours, mais elle est encore en
prison.

Le travailliste Thompson déclara
pour sa part que le ministre de l'in-
térieur actuel utilise ses pouvoirs
afin de faire relâcher les personnes
en prison plutôt que d'en faire ar-
rêter de nouvelles. Il mentionna , au
milieu de l'hilarité générale , qu 'il
avait vu M. Anderson , maintenant
lord président du conseil , dîner à
la même table , dans un endroit pu-
blic , qu'un homme qu 'il avait fait
arrêter lorsqu'il était ministre de
l'intérieur. Peut-êtr ™ les deux hom-
mes ne se connaissaient-ils pas,
mais c'était néanmoins une situation
divertissante.

M. Winterton demanda quelle dif-
férence le ministre de l'intérieur éta-
blit entre les fascistes et les mem-
bres du mouvement de « L'appel so-
cialiste ». Il ajouta que les personnes
appuyant ce dernier mouvement ap-
partiennent à l'organisation trotzkiste
et que leur seul but est de saboter
l'effort de guerre de la Grande-Bre-
tagne.

La réponse du ministre
de l'intérieur

M. Morrison , ministre de l'inté-
rieur, répondant aux orateurs, dit :

Je suis convaincu que Mrs. Nicholson
est bien où elle doit être. Le pays est ré-
solu k ne pas voir Ici ce qui arriva en
Norvège, en Pologne, en Hollande et dans
d'autres pays. De nombreuses personnes
détenues ont été libérées sur parole. Mais
il fut nécessaire d'arrêter k nouveau dix-
neuf d'entre elles.

Le prétendu mouvement de c L'appel
socialiste » compte k peine 500 adhérents.
Le nombre des détenus de toutes sortes
s'élève maintenant k 528, dont 322 font
partie d'associations hostiles, 141 sont
détenus parce que « fascistes britanni-
ques » et 66 sont détenus pour des actes
préjudiciables à la sécurité de l'Etat. Les
recommandations du comité consultatif
ont été acceptées dans le 95 pour cent
des cas des enquêtes.

La motion proposant de réduire
de 100 livres sterling le budget du
•ministère de l'intérieur, afin d expri-
mer la désapprobatio n de la poli-
ti que du ministre, a été repousséo
par 222 voix contre 25.

Les Communes s'inquiètent
de l'arbitraire qui préside

à certaines arrestations

Un débat
à la Chambre des lords
sur la politique impériale
LONDRES, 21 (Reuter) . — A la

Chambre des lords, l'importance de
la politi que étrangère interimpériale
commune a été souli gnée au cours
d'un débat sur les problèmes de
l'emp ire.

Parlant au nom du gouvernement,
lord Cranborne s'est étendu longue-
ment sur les nouvelles mesures de
consultations entre les dominions,
aff irmant  que l'empire britannique
est une organisation dynamique. Il
a précisé que le traité anglo-sovié-
ti que n 'engage pas les dominions,
mais les gouvernements de ceux-ci
furent consultés à ce propos et le
traité a été signé avec leur appro-
bation.

Lord Cranborne a conclu :
L'empire entre dans une période où

l'unité sera primordiale pour nous per-
mettre de survivre. L'empire britanniquen'est pas mort . Il n'agonise pas. Il n'estpas même sur son déclin , n souffre dedouleurs de croissance, et si celles-ci sontconvenablement traitées, le « common-wealth » sortira des épreuves actuellesplus puissant et plus uni que Jamais.

Le pacifist e lord Bedford a pro-
voqué un incident en attaquant M.
Churchill , particulièrement en ce
qui concerne l'expédition en Grèce.
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Avant de partir en j
vacances, remettez- I
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PLACE D'ARMES
NEUCHATEL

vous conduit sur le
chemin de l'économie I |;

CU I S I N E

(FROMAGE
Reçu un important lot
de fromage Ys gras,
bon pour la table.
Avec 100 gr. de cou-
pons vous obtenez
200 gr. de fromage,

chez

I1IOI-- (provisoirement
angle Croix du-Marché)

(la lettre K = 100 gr.
de coupons
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Couturières- lingères
sont demandées pour tout de suite pour t ravail à l'atelier.
Se présenter ou s'adresser à TRICOTAGES APOTHÊLOZ •
COLOMBIER. '

¦»I ROMIT
le moyen efficace et

moderne centra les
ravages des mites

inodore, incolore, ne
tachant pas. Une ap-
plication suffit pour

trois ans.
Dépositaire:

DROGUERIE

A.Burkhalter
Saint Maurice 4

Neuchâtel

On cherche k louer, bas
prix, éventuellement k
acheter, une

VILLA
pris de Neuchâtel
ou localité riveraine du lac,
de trois k six pièces, avec
garage, locaJ, atelier ou
autre dépendance pour
Installer toute petite In-
dustrie. Offres détaillées
sous chiffres OF 5054 O a
Orell Fussli-Armonces, Ge-
nève. AS 2235 G

Neuchâtelois, avec connaissances de l'allemand et
expérience dans plusieurs maisons, cherche

SITUATION STABLE
dans bureau ou comme représentant. — Adresser offres
écrites à A. B. 967 au bureau de la Feuille d'avis.

r >Le grand avantage actuellement est de pouvoir
graisser fortement les aliments, ce que vous
Qhtenez avec

DAMA
; G R A I S S E  C OMESTIBLE MOLLE

DAMA fait une excellente cuisine.

H En vente chez : Zimmermann S. A.
Epicerie Hauert, Place des Halles

' » Humbert, Tertre
» Trôhler, rue Coulon
» Zeller, rue Pourtalès
» Bourqui, rue J.-J.-Lallemand
» Bonhôte, rue des Parcs

Ch.-E. Verdan, fabricant, Yverdon.
V /

Pour vos voyages ,
ce qu'il vous f aut,
c'est un

SAC IMPERMÉABLE
« FOURRE-TOUT »

// contient
beaucoup

Il est léger
Il est bon marché

Voyez notre
vitrine spéciale

VaiùizMicHa

Jeune comptable
de langue allemande

cherche place dans commerce d'importation et d'expé-
dition ou vins en gros. Connaissance parfaite de la comp-
tabilité RUF et de tous travaux de bureau. Entrée 15 août.
Offres sous chiffres L. 9303 L. à Publicitas, Lausanne.

Le comité de la

PLAGE DES ENFANTS !
informe les parents qu'il s'est organisé de façon à •
s'occuper des enfants les joure de pluie au

LOCAL DE LA CRÈCHE
Rendez-vous par temps de pluie ou douteux :

COLLÈGE DE LA PROMENADE, à 13 h. 40
pour tous les enfants

I Dès aujourd'hui et chaque mercredi
BOUDIN FRAIS ET

I SAUCISSES GRISES
CHEZ

RENé MARGOT
SEYON 5 - Téléphone 5 14 56

Importante maison de la branche horlogère
cherche une

DEMOISELLE
sténo - dactylographe

capable, sachant le français et l'allemand
Faire offres manuscrites avec références et prétentions
sous chiffres M. 21606 U. à Publicitas, Bienne.

Une eau minérale... naturelle, donc saine...
Désaltérante et agréable.
UCUIIIC7 I ITUINÉE la boisson de toute heure.nCIlnlCCi -Ll i niRBC Même prix, même qualité.

Bonnard&OS.A.
Lausanne

demandent une COURTEPOINTIÊRE connaissant
parfaitement son métier et capable de diriger un
atelier. Place stable et bien rétribuée. AS16441L

Adresser offres avec certificats et photographie.

%oMl >

IN ous cherchons pour la visite de la clientèle parti-
culière, un voyageur actif et de toute confiance. Nous
lui offrons une SA 198 L

SITUATION
STABLE

avec gain assuré et carte rose payée. Si vous croyez
posséder les capacités nécessaires, vous serez mis par-
faitement au courant par un chef capable. — Offres
détaillées sous chiffres B. 8651 G. à Publicitas, Neuchâtel.

MEUBLES et tous ot]iets m°bi|iers
Nous achetons, aux meilleures conditions, meu-
bles de tous genres, courants, modernes, de style,
et tous objets mobiliers. Offres sous carte P. R. 56,
Lausanne 9. AS 16443 L

Toujours un beau
choix de

BERCEAUX
POUSSETTES
POUSSE-POUSSE

divers modèles
au magasin spécialisé

BUSER
& FILS
AU CYGNE

Faubourg dn Lac 1
Tél. 5 26 46

FEUILLETON
de la « FeuiUe d' avis de Neuchâtel »
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VALENTIN WILLIAMS

xraduit de l'anglais par Louis Labat

— Manderton, c'est vrai. Il désire
vous poser une ou deux questions.

Perchée sur une haute banquette
de cuir devant la cheminée, Gerry
bougea presque imperceptiblement
les épaules.

— Je ne vous retiendrai pas long-
temps, Madame, expliqua l'inspec-
teur. Je voudrais seulement savoir
quand vous avez vu pour la dernière
fois M. Swete.

La réponse de Gerry fu t  immédiate
et brève.

— Avant-hier.
— Où cela ?
— Ici.
Et Gerry regarda vivement Aline.
— Le jour, Aline, où vous êtes ren-

trée de Paris.
— Mard i , précisa lady Julia. M.

Swete était venu faire un bridge.
Vous, Aline, ajouta-t-elle, vous étiez
au théâtre avec les Maxeter.

Manderton crut-il à une tentative
de diversion ? Pour y parer il de-
manda, d'une voix complètement
neutre :

— Vous ne seriez point , par ha-
sard, allée chez M. Swete la nuit
dernière ?

Gerry fit un mouvement.
— La nuit dernière, j'étais à l'Opé-

ra.
— Autrement dit , vous n'avez pas

mis les pieds chez M. Swete ?
— Non.
— A quelle (Éieure êtes-vous arri -

vée au théâtre 7
Cette question parut surprendre

Gerry.
— A quelle heure je suis arrivée

au théâtre ? rèpéta-t-eik.
— Oui, s'il vous plaît, Madame.
Elle eut un petit rire.
— Je n'en ai, ma foi , aucune idée,

répondit-elle en promenant son re-
gard sur son entourage. A quelle
heure va-t-on au théâtre ? ajouta-
t-elle d'un ton léger.

Rodney rit à son tour.
— J'aime mieux vous avertir , ins-

pecteur, qu 'il n'y a ri en à attendre
de ma belle-sœur dans les questions
d'heure. Son manque d'exacti tude à
cet égard est un inépuisable sujet

de plaisanteries dans la famille.
— Cependant, fit observer l'inspec-

teur avec une politesse appliquée,
Mrs. Rossway doit savoir vers quel le
heure elle est arrivée à Covent Gar-
den ?..

— A la vérité, maintenant que j 'y
pense, dit brusquem.net Gerry, je me
suis trouvée hier soir être à l'heure.
Ou bien ma pendule avançait, ou
bien...

Elle rit encore, mais le visage de
l'inspecteur ne se départit point de
sa sévérité.

— En tout cas, poursuivit-elle, j 'ar-
rivai juste pour le lever du rideau.
Et son regard s'arrêta cette fois sur
lady Julia.

— Vous étiez à peine partie avec
Aline que Mona m'a téléphoné ; il
devait être huit heures et demie,
n'est-ce pas ?

— Huit heures vingt passées, ré-
pondit lad y Julia.  Sir Charles s'im-
patientait, de sorte que nous sommes
parties un peu avant l'heure.

La basse taille de l'inspecteur cou-
pa court à la nouvelle diversion.

— Alors, vous êtes partie pour
l'Opéra sitôt après qu 'on vous eut té-
léphoné ?

— Oui , j'étais toute prête.
L'inspecteur se tut. Ses yeux er-

raien t sur le tapis.
— Et vous dites , reprit-il soudain,

que vous êtes arrivée à la minute
où le ridea u se levait ?

— Oui.
— Donc, après l'ouverture ?
Il avait, à ces mots, relevé la tête,

et il regardait Gerry dans les yeux.
— J'ignorais que la « Tosca » eût

une ouverture, riposta-t-elle d'un ton
bref.

— Vous n'aviez pas, Madame , pré-
cisé que l'on jouait la « Tosca ».

— Je ne sache pas que vous me
l'eussiez demandé.

Elle regarda au loin , d'un air en-
nuyé.

— Avez-vous à me poser d'autres
questions ?

— Une ou deux, répliqua-t-il, im-
passible. Où étiez-vous placée à
l'Opéra ?

— Dans une baignoire.
Il avait pris un carnet, il en tour-

nait les feuilles. Le crayon levé, il
continua :

— Quel numéro ?
Elle lança un rire aigu.
— Si vous croyez que je m'en dou-

te ! Loge de Mrs. Claude Harringay.
— Merci, Madame.
Et , le crayon ayant noté l'indica-

tion , la grosse voix stridente pour-
suivit :

— Etes-vous restée jusqu'à la fin
du spectacle ?

— Oui.

— Là-dessus, vous êtes allée sou-
per ?

— Oui.
— Et vous vous êtes rendue tout

droit à l'ambassade ?
— Oui.
On sentait, au ton de ces monosyl-

labes, que Gerry s'efforçait à la pa-
tience. Il n 'en était pas moins visi-
ble qu'elle s'exaspérait.

— A quelle heure y êtes-vous arri-
vée ?

— Comment diantre voulez-vous...
Mais elle se contint aussitôt.
— Attendez donc. Je crois pouvoir

vous dire l'heure exacte. Je deman-
dai en arrivant si miss Innesmore
était là , et l'huissier me dit que non.
Alors, je lui demandai l'heure : il
était onze heures vingt-cinq.

— Vous n'avez donc pas de mon-
tre ?

— Si. J'en ai même deux , celle-ci...
Elle allongea son poignet mince.
— ...et une autre. Il est vrai que

j 'oublie généralemen t de les remon-
ter.

Elle sourit. Mais l'inspecteur garda
un front obstinément morose.

— De l'Opéra, comment êtes-vous
allée à l'ambassade ?

— Dans l'auto de mon amie.
— Et votre amie, s'il vous plaît ,

s'appelle ?
Gerry se colora légèrement.

— Mrs. Tom Bryce, répondit-elle
d'une voix qui n 'était pas très ferme.

— Verriez-vous un inconvénient à
me dire où elle habite ?

Une lueur d'indignation apparut
dans les yeux de la jeune femme.

— Jugez-vous vraiment nécessaire
de mêler mes amies à cette histoire?

— Ma question est de pure forme,
Madame. Eh bien ?...

— Clive Court, Sloan Street, ré-
pondit Gerry sans aménité.

Le crayon notait toujours ; et l'ins-
pecteur, avec une patience inflexible:

— Est-ce également en auto que
vous étiez partie d'ici pour le théâ-
tre ?

— Non. Lady Julia avait pris sa
voiture. J'allai dans un taxi.

— Qui venait d'où ?
— Demandez-le au valet de pied,

c'est lui qui était allé me le cher-
cher, à la station du square, sans
doute. Le détail a de l'importance ?

En vain Gerry s'essayait-elle au
sarcasme, l'inspecteur ne parut pas
s'en aviser.

— Vous étiez en toilette du soir ?
— Assurément. On ne va pas à

l'Opéra en robe de laine.

(A suivre.)
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POLICE DU FEU
Brûlage d'un canal de fumée

dans l'immeuble No 27, rue
Vieux-Châtel, le 23 Juillet, à
8 heures.

lies habitante des maisons
voisines sont priés de fermer,
pendant oette opération, tou-
tes les ouvertures des façades
et des toitures.

Police du feu.

Maison
On cherche k acheter une

petite maison de un ou deux
logements, avec terrain et dé-
pendances (région Cernier-Co-
lombler). — Paire offres, avec
prix, éventuellement photogra-
phie sous B. D. 12 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre de

beaux porcs
de 30 à 45 kg. S'adresser : Ro-
bert Sandoz, les Bugnenets,
Tél. 7 14 89. 

Batterie de jazz
complète, superbe occasion, k
vendre faute d'emploi. Caisse
moderne, laquée blanc, état
de neuf , sourdines Intérieures
marque « Jackson », avec hous-
se, 465 fr . Demander l'adresse
du No 15 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre
d'occasion

un beau

vélo
d'homme, de travail, noir,
très solide. Pneus et tout en
parfait état. A voir k l'épicerie
E. Laneel, rue du Seyon.

Potager à gaz
deux feux, avec four et usten-
siles, k vendre. — S'adresser :
Port d'Hauterive 41.

A LA MAILLE D'OR
Sous le Théâtre M. Charpier

Bas Idévné
la marque insurpassable

Costumes de bain, pure
laine. Articles de bébés.

Lingerie ponr dames.
PRIX AVANTAGEUX

TIMBRES ESCOMPTE

Vélos
d'homme, genre anglais, trois
vitesses dans le moyeu. — Un
vélo militaire, ,k l'état de neuf.
Faubourg du Crêt 12. 

A vendre une

cheminée
en marbre gris, veiné noir,
parfait état. — S'adresser k A.
Menth, faubourg de l'Hôpital
No 36, Neuchfttel . ¦

1000 bouteilles
de vin blanc

de Neuchâtel , Ire qualité, sont
k vendre, chez M. Adolphe Re-
naud , viticulteur, à Cortaillod.

Dès le 24 août, k louer un

appartement moderne
de quatre chambres, avenue
des Alpes 39.

Eventuellement :
MAISON A VENDRE

S'adresser & E. Langel, i*ue
du Seyon. 

A louer pour courant août
un

appartement
de trois-quatre chambres. —
F. Schneider, Parcs 49. *,

ÉTUDE

Petitpierre & Hotz
Rue Saint-Maurice 12

Tél. 5 3115

Appartements à louer
Centre, 2 chambres.
Roc, maison de 2 chambres.
Seyon, 2 et 3 chambres.
Ecluse, 2 chambres.
Cote, 2 et 3 chambres.
Rosière, pignon de 3 chambres,

jardin.
Parcs, 3 chambrée.
Pavés, 3 chambres.
Roc, 3 chambres.
Rue Louls-Favre, 3 chambres.
Poudrières, 4 chambres, bains,

central.
Sablons, 4 chambres, bains,

central .
Bue Purry, 4 chambres, bains,

central. ,.
Rue de l'Eglise, 5 chambres,

tout confort.
Rue du Môle, 5 chambres.
Epancheurs, 6 chambres, bains,

central. 

Etude Brauen
i NOTAIRES

Hôpital 7 — Tél. 511 95
A louer, entrée & convenir:

Faubourg du Lac, 6 chambres.
Râteau, 6 chambres.
Quai Godet, 5 chambres.
Pourtalès, 3-5 chambres.
Moulins, 1-2-3-5 chambres.
Evole, 4 chambres.
Hôpital, 3 chambres.
Oratoire, 3 chambres.
Tertre, 2-3 chambres.
Fleury, 1-3 chambres.
Seyon 2 chambres.
Temple-Neuf , 2 chambres.
Château, 1 chambre.
Bureaux, cave, ateliers, garde-

meubles.

Place Piaget 7
(faubourg du Lac)

Beau trois pièces, culsln^ ,
chauffage central général, dé-
pendances. — Etude Balllod
& Berger. Tél. 5 23 26. *,

Faubourg
de l'Hôpital

Bel appartement de quatre
chambres, cuisine, toutes dé-
pendances, central par ap-
partement.

Etude Balllod et Berger.
tel 5 23 26 

PESEUX
Trois belles pièces et dépen-

dances, vue, confort, maison
ordrée — Ernest Joho, Chan-
sons 6. *.

A LOUER pour le 24 sep-
tembre ou date à convenir,

aux Parcs
un Joli appartement de trois
chambres, véranda, cuisine,
toutes dépendances. Fr. 60.— .
Etude Balllod et Berger. Tél.
5 20 26. *,

A louer
APPARTEMENTS

Coq d'Inde : deux chambres.
LOCAUX DIVERS

Brévards et Parcs
Etude René Landry, notaire,

Concert 4 (Tél . 524 24).

Manège
Beau trois pièces, tout con-

fort, toutes dépendances.
Etude Baillod et Berger,

tel 5 23 26. 
LOGEMENT , trois pièces,

cuisine, à louer tout de suite.
— S'adresser k Mme Joner,
Flandres 5. *,

On cherche un

appartement
de trois ou quatre pièces, k
Salnt-Blalse. Jardin. — Offres
écrites sous chiffres D. P. 973
au bureau de la Feuille d'avis.

BELLES CHAMBRES
avec ou sans pension. Bassin
No 12, Sme étage. *,

BELLES CHAMBRES
et pension. Bea/ux-Arts 3, Sme
étage. *.

Jolie chambre meublée. —
Vieux-Châtel 13, Sme.

Belle chambre Indépendante,
soleil et Jardin, 25 fr . L. Lu-
thv. fV»rnbfl-Bo**el 2 a.

CHAMBRE A LOUER
S'adresser ru© Salnt-Honoré

12, 4me étage.

Jolie chambre. — Seyon 2,
maison P.K.Z., Sme étage.

Chambre indépendante, au
soleil. Ecluse 21, Sme.

Je cherche une Jeune fille
pour les après-midi pendant
les vacances scolaires pouir

surveiller
une fillette. Demander l'adres-
se du No 13 au bureau de la
FeuiUe d'avis. 

On engagerait tout de suite
im

domestique vigneron
S'adresseir : café Lacustre,

Colombier.
Boulangerie-pâtisserie cher-

che une

JEUNE FILLE
propre et de confiance, sachant
cuire, pour faire le ménage.
Adresser offres écrites k A. H.
17 au bureau de la Feuille
d'avis.

PRESSANT I Pâtisserie en-
gagerait une

demoiselle de magasin
au courant du service. —
Adresser offres avec référen-
ces, prétentions et photogra-
phie sous chiffres S. B. 14 au
bureau de la Feuille d'avis.

Pensionnat au bord du Lé-
man demande une

fille à tout faire
active e* bien recommandée.
Bonne place stable et bien
rétribuée. Indiquer l'âge et
les prétentions de salaire
sous chiffres J 28926 L k Pu-
blicltas, Lausanne.

VOLONTAIRE
On demande pour tout de

suite une gentille Jeune fille,
pour aider au ménage. S'adres-
ser au magasin de cigares
Miserez, Seyon 20.

On cherche pou* une

JEUNE FILLE
âgée de 17 ans, une place à sa
convenance dans une maison
privée ou chez un agriculteur ,
où elle pourrait se perfection-
ner dans la langue française.
Bons traitements préférés k
toute autre chose. Entrée Im-
médiate. Offres k Hans Acher-
mann, Stelnlbach , Zollllcofen
(Berne). 

Tapissier-
décorateur

expérimenté cherche place
dans magasin de meubles.
Bonnes références. Faire of-
fres sous P 2991 N à Publicl-
tas, Neuchâtel.

MARIAGE
Monsieur, quarantaine, sé-

rieux, travailleur, catholique,
cherche personne de même
condition, âgée de 32 k 40
ans pour fonder foyer heu-
reux, de préférence de la cam-
pagne. Discrétion d'honneur.
Réponse â toute lettre signée
et si possible Joindre photo-
graphie. — Offres sous P2992
N k case postale 294, Neuchâtel.

On cherche k louer un

canot à voile
ou dériveur de quatre places,
du 27 Juillet au 3 août. Bons
soins assurés. — Offres k
Baertschl , Technicum 16, le
Locle.

Achat vieil or et argent
aux meilleurs prix du Jour

Pendules neuchâteloises
H. Paillard, Seyon 12

Boulanger
cherche place pour le commen.
cernent d'août . Demander l'a.
dresse du No 16 au bureau d«
la Feuille d'avis.

Secrétariat
Personne cultivée (anglais,

allemand) pratiquant avec ha-
bileté STÉNOTYPIE et DAC.
TYLOGRAPHIE cherche poste
de secrétaire ; éventuellement
travaux k l'heure ou à domici-
le. Ecrire sous S. K. 18 au bu«
reau de la Feuille d'avis.

j eune nue agee ae il  ans,
Suissesse allemande, cherche
une place dans une

famille
pour aider au ménage et ap«
prendre la langue française.
Offres par écrit : Au Corset
d'Or, F. Rosé-Guyot, Neuchâ-
tel.

On cherche k reprendre un

bon magasin
d'alimentation, bien situé,
dans n'importe quelle bran-
che. S'adresser par écrit k M.
R. Barrelet, poste restante,
Marin.

Meubles - Service
Ecluse - A côté de la poste,
achète tous meubles usagés,
même EN MAUVAIS ÉTAT.
Se charge de toutes transfor-
mations et réparations. Devis.
Tél. 5 42 68.

Je cherche à acheter d'occa-
sion, mais en bon état, un

pousse-pousse
avec soufflet. Adresser offres k
Mme Binggeli, Valangin.



Les Russes, poursuivant leur tactipe
de la «terre brûlée», incendient tout en se retirant

L'avance allemande dans la région du Donetz
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

MOSCOU, 22 (Exchange),. — La
situation sur le front sud demeure
dangereuse pour les Russes. La gran-
de offensive blindée allemande à
l'est de Kamenskaja a fait d'autres
progrès, et les Allemands ont réussi
à enfoncer un gros coin dans la di-
rection du Don.

Mardi soir, des unités spéciales de
l'armée Timochenko ont commencé
des opérations agressives contre les
deux côtés de ce coin.

La tactique de la « terre brûlée »
continue à être appliquée par les
Russes. Dans la région du Donetz, de
gros nuages de fumée flottent sur les
territoires industriels et des incen-
dies marquent le chemin de l'avance
allemande. Des mines de charbon, des
usines électriques, des chemins de
fer, des fabriques de toutes sortes
ont été détruits par les Russes qui
ont fait sauter à la dynamite toutes
les entrées des mines de charbon.

A Voronech, l'attaque russe
gagne en profondeur

Dans le secteur de Voronech , l'ini-
tiative reste aux Russes. Des batail-
les blindées font rage au sud de la
ville où une armée blindée alternan-
te — probablement le gros de la 4me
armée — tente d'opérer une poussée
à l'est, pour attaquer les Russes de
flanc. Dans le secteur proche de la
ville de Voronech , les Russes, après
avoir été renforcés, ont réussi à tra-
verser le Don sur la rive ouest, à iso-
ler plusieurs unités allemandes et à
les attaquer dans le dos.

La percée -russe dans les positions
allemandes gagne en profondeur. Au
nord-ouest de Voronech, les opéra-
tions de nettoyage de l'ennemi, dans
le secteur entre le Don et la rivière
Voronech, ont fait d'autres progrès
bien que les Allemands utilisent
maintenant les chars blindés enterrés
comme positions fortifiées et qu'ils
les défendent avec vigueur. Plus de
dix mille officiers et soldats alle-
mands tués ont été trouvés dans le
secteur reconquis par les Russes au
nord-ouest de Voronech. Ils représen-
tent les pertes allemandes de la se-
maine dernière.

Dans le secteur de Briansk, l'avia-
tion russe, au cours d'une attaque
faite par surprise contre un dépôt de
chemin de fer, a détruit sept locomo-
tives et cinq cents vagons. Le dépôt
est en flammes.

Le communiqué allemand
Rostov menacé
est en flammes

BERLIN, 21 (D.N.B.). - Le haut
commandement de l'armée communi-
que :

Dans la partie sud du fron t orien-
tal , les troupes allemandes et alliées,
dans une attaqu e concentrique avan-
cent de l'ouest, du nord et de l'est sur
Rostov. La ville est en flammes. Les
ponts sur le Don sont défruits.

Plus au nord, une armée allemande
avance rapidement en direction sud-
est et s'est rapprochée du Don de
80 km. à l'ouest de Stalingrad. Les
arrière-gardes ennemies et les grou-
pes dispersés des forces soviétiques
furent anéantis.

La « Luftwaffe » a attaqué les rou-
tes de retraite de l'ennemi et pour-
suivi ses attaques contre les ponts
sur le fleuve ef les installations fer-
roviaires dans la région de Rostov.
Au nord de Voronech, des attaques
ennemies ont été repoussées.

Dans le secteur central du front ,
une division d'infanterie a anéanti
un groupe de forces ennemies encer-

clées. Cent cinq positions de combat
furent enlevées d'assaut au cours
d'acharnés corps à corps.

Une confirmation
de la prise de Voronech

Les informations publiées par la
presse anglaise et russe sur la situa-
tion près de Voronech sont dénuées
de fondement. Les divisions d'infan-
terie qui combattent en cet endroit
ne sont pas coupées et n'ont pas re-
passé le Don. Elles tiennent comme
avant l'importante tête de pont de Vo-
ronech et la ville elle-même et ont re-
poussé, avec des pertes sanglantes,
les attaques russes.

U repli russe au sud-est
MOSCOU, 21. — Du correspondant

spécial de l'agence Reuter :
Au sud-est de Vorochilovgrad, les

troupes soviétiques livrent des com-
bats acharnés d'arrière-gardes com-
me elles l'ont fait au sud de Mille-
rovo. « L'Etoile rouge » écrit :

« Ces jour s derniers, la région de
ila bataille s'est encore accrue au sud-
est de Vorochilovgrad. Les Allemands
ont renouvelé sans arrêt leurs atta-
ques. De grandes formations de chars
essayent d'effectuer une percée.
Dans un certain nombre de secteurs,
nos forces se sont retirées sur de
nouvelles positions. »

Le communique soviétique
de minuit

MOSCOU, 22 (Reuter). — Le com-
muniqué soviétique de la nuit a la
teneur suivante :

Au cours de la journée du 21 juil-
let, nos troupes ont combattu l'en-
nemi dans la région de Voronech et
au sud de Vorochilovgrad. Aucun
changement important ne s'est pro-
duit dans îles autres secteurs.

Le supplément au communiqué
annonce que plusieurs localités ont
été nettoyées des Allemands dans la
région de Voronech. Dans un sec-
teur de cette région, 10,000 Alle-
mands ont été tués par le seul tir
de l'artillerie.

Le communiqué précise encore :
Au sud-est de Vorochilovgrad, nos

troupes livrent des combats défen-
sifs opiniâtres. Dans quelques sec-
teurs où l'ennemi a concentré des
forces importantes, ' nos ' unités se
sont repliées sur de nouvelles po-
sitions.

Le problème
des communications

avec fe sud inquiète Moscou
MOSCOU, 22 (Reuter). — L'un

des problèmes les plus sérieux pré-
senté par la situation militaire ac-

tuelle est le maintien des communi-
cations avec le sud. Deux lignes prin-
cipales partant de Moscou vers le
sud et le sud-est restent disponibles,
l'une via Saratov vers Astrakan, l'au-
tre vers Stalingrad, qui est relié à
la mer Caspienne par la Volga. Les
tronçons de ces lignes de chemin de
fer rapprochés du Don sont mainte-
nant relativement peu éloignés des
aérodromes allemands avancés.

Le maréchal Rommel va-t-il enfin
lancer son attaque à Tel-Eleisa ?

Duel d'artillerie dans le désert

AVEC LA Sme ARMÉE, 22 (Ex-
change). — L'artillerie a été fort
active mardi le long de tout le front.
Mardi soir, dans le secteur de Tel-
Eleisa et près de la colline de Ru-
weisat, le feu de l'artillerie alle-
mande contre les lignes anglaises a
fortement augmenté. On ne peut pas
encore prévoir si une attaque du
maréchal Rommel sera lancée.

La R.A.F. et les formations aérien-
nes américaines ont opéré contre les
colonnes blindées ennemies.

En ce qui concerne le bombarde-
ment naval de lundi contre Marsa-
Matrouh — le quatrième en quatre
jours — les rapports parvenus disent
que plusieurs centaines de grenades
lourdes ont été tirées en l'espace
d'une demi-heure contre les bâtiments
du port et les installations militaires,
qui ont été complètement détruits.
Mardi soir, le quartier du port de
Marsa-Matrouh était encore en flam-
mes. ' L'opération a été dirigée par
des avions de la marine, qui ont
lancé en même temps un grand nom-
bre de bombes et de torpilles d'eau.

Prise de contact entre blindés
AVEC LA Sme ARMÉE, 21 (Exchan-

ge). — Dans les 24 heures écoulées,
des unités blindées britanniques ont
pénétré, par des actions de patrouille,
dans le dos du corps africain alle-
mand. Ces unités sont rentrées sans
avoir subi de pertes considérables.
Un certain nombre de prisonniers
ont été pris.

Dans le secteur central et près de
la côte, des petites formations blin-
dées anglaises et allemandes ont pris
contact, mais la ligne du front n'a pas
changé. Le nombre des prisonniers
capturés ces dix derniers jours se
monte à environ 6000 officiers et sol-
dats.

Le communiqué du Caire
LE CAIRE, 21 (Reuter). — Com-

muniqué de^ guerre du Moyen-Orient:
Hier, les opérations terrestres se

sont bornées à une activité de pa-
trouilles. Notre effort principal fut
une attaque de grande envergure sur
des aérodromes près de Fouka. Des
coups directs furent enregistrés, des
incendies allumés et environ trente
avions au sol furent endommagés. Un
chasseur italien fut abattu en com-
bat et d'autres fu rent endommagés.

Des péniches ennemies, escortées
par des chasseurs au nord-est de
Sidi-Barrani , furent attaquées avec
succès et incendiées par nos chas-
seurs à grand rayon d'action.

Nos bombardiers moyens effectuè-
rent, de nuit, une attaque contre des
chars, des avions et des véhicules
dans la zone de la bataille, provo-
quant des explosions et des incendies.

Faible activité au-dessus de Malte.
Nos chasseurs abattirent un « Messer-

schmitt 109 ». Cinq de nos avions ne
sont pas rentrés de ces opérations,
mais deux de nos pilotes, est-il éta-
bli, sont saufs.

Le communiqué italien
ROME, 21 (Stefani). - Le Q. G. des

forces armées italiennes communique:
Des tentatives d'infiltration dans

nos lignes furent nettement brisées et
de nombreux moyens blindés détruits.
Divers chars armés de l'ennemi, dont
quelques-uns du modèle le plus lourd,
furent aussi incendiés par l'aviation
qui attaqua de façon réitérée les con-
centrations des forces de l'adversaire.

£«3 communiqué allemand
En Egypte, les attaques de l'ennemi

furent  repousséés. Des attaques de
nuit de la « Luftwaffe » furent diri-
gées contre des objectifs militaires à
Alexandrie. A Malte, des coups furent
portés sur les installations de l'aéro-
drome de Lucca. '

Marsa-Matrouh bombardé
pour la quatrième f o i s

ALEXANDRIE, 21 (Reuter). - La
marine britannique a bombardé de
nouveau Marsa-Matrouh, détruisant
les installations du port et endomma-
geant des vaisseaux. C'est le quatriè-
me bombardement en quatre jours.

L'objectif comprenait un petit na-
vire patrouilleur et un certain nom-
bre d'autres vaisseaux. Us furent tous
bombardés et probablement atteints.
Les navires de guerre britanniques ne
se sont heurtés à aucune opposition
terrestre, mais des avions navals
essuyèrent le tir de la D.C.A. Les Alle-
mands ont tiré sur les fusées éclai-
rantes lâchées par les avions navals. '

Selon un officier qui prit part aux
opérations, ce fut le plus fort pilon-
nage que subit jusqu'ici Marsa-Ma-
trouh. Quatre cents obus furent lan-
cés sur le port et les dégâts causés
furent considérables.

DERNIÈRES DÉPÊCHES DE LA NUI T

Le danger s'accroît
pour les Allemands

à Voronech

Dernière minute

LONDRES, 22 (Reuter). — Radio-
Moscou annonce mardi soir que les
Allemands courent un grave danger
à Voronech et subissent des pertes
sans précédent.

Au nord-ouest de la ville, l'armée
rouge élargit le coin enfoncé dans
les positions allemandes et le trans-
forme en base pour des opérations
ultérieures.

En Croatie, la répression
des guérillas

a fait 3500 morts
ZAGREB, 22 (D.N.B.). — Une pu-

blication du G.Q.G. du Poglavnik dé-
clare entre autres :

En Bosnie occidentale, dans la
région des monts Kosara et Prosara ,
s'était constitué un foyer de rébel-
lion. Afin de mettre un terme à ces
actions, une opération militaire a
été engagée contre les rebelles, opé-
ration qui débuta le 10 juin par
l'encerclement des partisans, et a
pris fin le 18 juillet par leur anéan-
tissement complet, sans pertes nota-
bles pour nos propres troupes.

Les pertes ennemies s'élèvent à
3500 tués et 8000 prisonniers. Le
butin est important. Outre de gran-
des quantités d'armes et de muni-
tions, on découvrit également des
dépôts de denrées alimentaires.

JB _. Lits d'enf ants- Chaises
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Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES

17. Elisabeth , k Hans Schâr et k Berta
née Haller, à Colombier.

17. Pierre-Alain, à Fritz Junod et à
Elisabeth née Baeriswyl, à Neuchâtel.

18. Suzanne, k Hermann-Louls Gut-
knecht et à Klara née Biirkl à Neuchâ-
tel.

18. Samuel-André, k André-Edouard
Jaccard et k Nérée-Marie née Moret , à
Cormondrèche.

19. Denis, à Antoine Giorla et k Nelly-
Edlth née Crétenet, k Neuchâtel.

19. Claude-Denis, à Wllhelm-Georges
Leuba et à Anna-Bertha née Lehmann, â
Neuchâtel.

19. José-Pierrette, k Paul-Pierre Millier
et k Blanche-Odette née Barbezat , â Neu-
châtel.

20. Anny-Elisabeth, à Jakob Klausner
et k Rosa née Mader, à Neuchâtel.

20. Françoise-Yvonne, à Alfred-Slméon
Jaunin et à Yvonne-Suzanne née Moser ,

20. Edith-Hélène, à Emll-Walter Ger-
mann et à Hélène née Simon , à Cernier.

21. Fred-WlUy, à Jules-Edwln Stagoll et
k Edmée-Marle-Loulse née Desaules, k
Peseux.
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NOUVELLES ÉCONOMIQUES ET FINANCIÈRES
BOURSE

( C O U R S  DE C L Ô T U R E )

BOURSE DE NEUCHATEL
(Extrait de la cote officielle)

Les chiffres seuls Indiquent lea prix faits
d = demande o = offre

ACTIONS 20 Juillet 21 Juillet
Banque nationale .. 680.— d 680.— d
Crédit suisse 510 — d 510.— d
Crédit fonc. neuchât. 590.— 590.—
Sté de banque suisse 460.— o 455.— d
La Neuchâteloise 460.— o 460.— o
Câble élect. Cortalllod 3400— d 3400.- d
Ed. Dubied & Cie .. 500.— 505.— o
Ciment Portland .... 940.— o 930.— o
Tramways Neuch. ord. 500— o 500.— o

» » priv. 525.- d 525.- d
Imm. Sandoz , Travers 200.— d 200.— d
Salle des concerts .. 300.— d 300.— d
Klaus — .-r — .—
Etabllssem. Perrenoud 405.— d 405.— d
Zénith S. A. ord 125.- o 125.- o

» » priv 130.— d 130.- d
OBLIGATIONS

Etat Neuchât. »V4 1902 102.— o 102.— o
Etat Neuchât. 4% 1930 100.— d 100.— d
Etat Neuchât. 4% 1931 103.- d 103.— d
Etat neuchftt. 4% 1932 103.25 103.75 o
Etat neuchât. 2V, 1932 95.— o 95. —
Etat neuchât. 4% 1934 103.75 o 103.75 o
Etat neuchât. 3Vs 1938 100.25 100.50 O
Ville Neu chât. 814 1888 101.— d 101.— d
Ville Neuchftt. 4% 1931 103.— d 103.— d
Ville Neuch&t. 4% 1931 103.25 o 102 50 d
VUle Neuchftt. 3% 1932 102.50 O 102.50 o
Ville Neuchât 3V, 1937 101.50 101.— d
VUle Neuchât. 3% 1941 101.75 d 101.50 d
Chx-de-Fonds 4% 1931 87.50 o 87.50 o
Locle 3 % V ,  1903 .. 81.- d 80.— d
Locle 4 %  1899 80.- d 80.- d
Locle 4V 4 1930 82.— d 82.— d
Salnt-Blalse 4!4% 1930 loi.— d 101.— d
Crédit F. N. 3V*% 1938 102 — d 102.- d
J. Klaus iV, 1931 .. 102.- d 102.- d
Tram , de N. I V,% 1938 100.50 d 100.50 d
E. Perrenoud i% 1937 100.50 d 100.50 d
Suchard 3% 1941 .. 102.25 O 102.25 o
Zénith 5 '/. 1930 102.- d 102.- d
Taux d'escompte Banque nationale 1 V, %

BOURSE OE LAUSANNE
ACTIONS 20 JulUet 21 Juillet

Banque cant. vaudoise 680 .— 680.—
Crédit foncier vaudois 680.— 680.-
Cftbles de Cossonay .. 1840.— 1840.— d
Chaux et ciment S. r. 560.— d 560. — d
La Suisse, sté d'assur. 3400.— 3400.—
Sté Romande d'Elect. 336.— 336.—
Canton Fribourg 1902 15.50 d 15.60 d
Comm. fribourg. 1887 93.50 d 94.50

BOURSE DE BALE
ACTIONS 20 Juillet 21 JulUet

Banque commero. Bftle 317.— d 317.— d
Sté de banque suisse 455.— 456.—
Sté suis. p. l'Ind. élec. 348.— d 350.—
Sté p. Hndustr. chlm. 5675.- d 5675.- d
Chimiques Sandoz .. 7400. — d 7400.— d
Echappe de Bftle .... 832.'— 831.—

BOURSE DE ZURICH
OBLIGATIONS 20 JulUet 21 Juillet

3 % C.F.F. dlff . 1903 100.60% 100.60 %3 Vu C.F.F 1938 97.15 % 97.10 %3 % Défense nat. 1936 102.50 % 102.50 %
3 Mi-4 % Déf. nat. 1940 105.50 % 105.45 %8 V, V, Emp. féd. 1941 103.40 % 103.50 %9 Vt % Emp. féd. 1941 100.70 % 100.80 %3 V, Jura-Slmpl. 1894 102.80 % 102.80 %3 y ,  Goth. 1895 Ire h. 101.90 % 101.90 %

ACTIONS
S. A. Leu & Cle, Zurich 355.— d 355.— d
Banque fédérale S. A. 345.— d 345.— d
Union de banq. sulss. 610 — d 610.— d
Crédit suisse 512.— 513.—
Crédit foncier suisse 297.— 294. — d
Bque p. entrep. élect. 432.— 435.—
Motor Columbus .... 350.— 351.—
Sté sulsse-am. d'él. A 73.— d 74.—
Alumln. Neuhausen .. 2780. — 2795.—
C.-F. Bally 8. A 965.- 945.- d
Brown, Boverl & Co DJJ .— 630.—
Conserves Lenzbourg 1810.— d 1810.— d
Aciéries Fischer .... 953.— d 957.— d
Lonza 845.— 845.—
Nestlé 805.— d 808.—
Sulzer 1065.- 1075.-
Baltlmore & Ohlo .. 21.- 20.75 d
Pensylvanla 92.50 d 92. — d
General electrlc 188.— d 129.— d
Stand. OU Cy of N. J. 175.— d 168.- d
Int. nlck. Co of Can. 126.— d 126.— d
Kennec. Copper Co .. 144.— 143.— d
Montgom. Ward & Oo 137.- d 137.— d
Hlsp. am. de electrlc. 1055.— 1060.—
Italo-argent de elect. 1-W .— 130. —
Royal Dutch 5.— d 255.— d
Allumettes suéd. B .. 13.50 d 13.50 d

BOURSE DE GENÈVE
OBLIGATIONS 20 Juillet 21 Juillet

3 % %  Ch. Fco-Sulsse 530.— d 530.— d
3 % Ch. Jougne-Eclép. 495.— d 500.—
3 % Genevois è lots .. 126 — 126.—
5 %  VlUe de Rio 87.- d 89.—
6% Hlspano bons .. 205.— d 206.—

ACTIONS
Sté fin . ltalo-sulsse .. 97.— d 98.—
Sté gén. p. l'Ind . élec. 154.— 153.— d
Sté fin . franco - suisse 42. — d 45.— d
Am. europ. secur. ord. 21.50 d 21.50
Am. europ. secur. priv. 275. — d 277.—
Cle genev. Ind. d. gaz 265. — d 265. — d
Sté lyonn. eaux-éclair. 100. — o 100.— o
Aramayo 32.75 32.75
Mines de Bor — .— — .—
Chartered 12.25 d 12.50
Totls non estamp. .. 121.— 123.—
Parts Setlf 286.— d 225.— d
Flnanc. des caoutch. . 10.— d 10.— d
Electrolux B 75.— d 76.50
Roui, billes B (SKF) 218.- 220.-
Separator B 72.50 73.—

(Cours communiques par la Banque
cantonale neuchâteloise.)

BOURSE DE LYON
17 JuUlet 20 JulUet

3% Rente perp 95.— 94.—
Crédit Lyonnais .... 4595.— 4400.—
Suez Cap 25800.— 24500.—
Lyonnaise d. Eaux cap. 2950.— 2900.—
Péchiney 4500.— 4450. —
Rhône Poulenc .... 3270.— 3350.—
Kuhlmann 2055.— 2090.—

BOURSE DE NEW-YORK
18 Juillet 20 JuUlet

Allled Chemical & Dyo 134.50 135.50
American Tel & Teleg 115.12 115.38
American Tobacco «B» 45.25 45.50
Anaconda Copper ... 26 .— 26.38
Chrysler Corporation . 61.50 61.88
Consolidated Edison . 13.38 13.25
Du Pont de Nemours 119.25 119.75
General Motors 38.75 39.25
International Nickel . 26.12 23.25
United Alrcraft 26.38 26.50
United States Steei .. 49.62 49.62
Woolworth 28.25 28.26

BILLETS DE BANQUE ÉTRANGERS
ET OR (Cours indicatifs)

Dem. Offre
France, grosses coupures 1.80 2.—

» petites coupures 1.75 2.—
Italie, grosses coupures 5,40 5.70

» (Lit. 10) 6.60 6.90
Allemagne 28.— 29.—
Or ((U.S.A . 1 dÔU.) ... 8.70 8.85
» (Angleterre 1 lv. st.) 40.40 40.65
» (Suisse 20 fr.) 30.70 30.90

» (Français 20 fr.) ... 32.10 32.40
Lingots 4940.— 4970.—
Cours communiqués par le Crédit suisse

en date du 21 JuUlet 1942

Contre la constipation
employez le

"BI0LAX0L"
Même si vous avez tout
essayé contre votre consti-
pation, employez les com-
primés " BIOLAXOL ".
C'est un véritable régula-
teur des fonctions intesti-
nales, indiqué dans tous
les cas de troubles intes-
tinaux. Son action est
douce en même temps que
rapide , une à deux ta-
blettes le soir au coucher:
l'action est là le lende-
main. "BIOLAXOL " ne
provoque ni douleurs , ni
coliques.

BlOLAXOL,,
prévient • supprime «combat la constipation

le flacon 1 
__ En vente

de 30 tablettes : 1« dans les pharmacies
Gros : JEF S. A. 11. Ch. des Mines , GENÈVE

Communiqués
Les grandes semaines

musicales internationales
de L-ucerne

En dépit des difficultés de l'heure pré-
sente, Lucerne a maintenu, cette année,
les brillantes semaines musicales interna-
tionales qui ont acquis, depuis qu'eues
existent, une extraordinaire réputation
artistique. ,

Elles auront Ueu du 12 au 23 août et
promettent de dépasser encore en éclat
leurs devancières. La venue de l'Orches-
tre de la Scala de Milan , le concours des
plus émlnents chefs d'orchestre Italiens
et suisses, la qualité des programmes qui
ont été prévus, assurent au public qui se
rendra à Lucerne pour l'occasion des Joies
artistiques rares.

Les grandes semaines musicales débute-
ront par un ooncert de l'Incomparable
ténor italien Beniamino Glgll, puis se
poursuivront par des manifestations aux-
quelles l'orchestre de la Scala de MUan
donnera un relief particulier. On enten-
dra aussi un concert d'orgue donné par
Marcel Dupré, de Paris, etc.

Ajoutons que Lucerne sera parée exqul-
sement pour recevoir les nombreux visi-
teurs que ces festivités musicales vont
lui amener.

l.a jeunesse neuchâteloise
pour le Rhône au Rhin
va se rendre À Genève

Après les Vaudois, les Neuchâtelois
Iront k leur tour , vendredi, samedi et di-
manche prochains, apporter leur contri-
bution k la construction de la « route des
Jeunes » à Genève. Ils feront ainsi un
acte de fol en l'avenir de leur pays et
manifesteront leur volonté de voir se réa-
liser prochainement le canal transhelvé-
tique. Bien que beaucoup de nos Jeunes
donnent leurs forces k la bataUle des
champs et bien que le rationnement des
pneus n 'encourage pas chacun à faire un
long trajet à bicyclette, la première équipe
neuchâteloise nul se rendra sur les chan-
tiers de la Praille compte déjà plus d'une
cinquantaine de volontaires. La presque
totalité d'entre eux empruntera la route
pour effectuer le voyage, tandis qu'un
petit groupe ira en chemin de fer.

C'est vendredi matin que tous les par-
ticipants du district de Neuchâtel par-
tiront de la place Numa-Droz, et les équi-
piers du district de Boudry se Joindront
à eux lors de leur passage dans les di-
verses localités. Le soir , les arrivants se-
ront reçus par les Neuchâtelois de Ge-
nève. Puis Us gagneront les chantiers, où
le Mouvement genevois leur offrira la
bienvenue et l'hospitalité. Ce sera ensuite
la prise des cantonnements.

T j .  earr,arll  urn la Imim '. ri*» +.WH7«ll otlLe samedi sera la Journée de travail , et
dès le matin chacun se mettra à la tâche
avec toutes ses forces et tout son en-
thousiasme. A la fin de la Journée, le
Conseil administratif de la ville de Ge-
nève recevra tous les participants, parmi
lesquels se trouvera notamment M. Léo
DuPasquier , conseiller d'Etat, qui , l'année
dernière déjà , était allé piocher k Bussi-
gny. Enfin , le soir, sur les chantiers, aura
lieu une rencontre avec nos compatriotes
et nos amis de Genève désireux de pren-
dre contact avec le pays de Neuchâtel.

Le dimanche sera, pour la plupart, le
Jour du retour , tandis que quelques-uns
prolongeron t leur séjour à Genève pour
donner encore quelques Journées k la
« route des Jeunes ».

L'amiral Lealiy
devient chef d'état-maior

da président Roosevelt
WASHINGTON, 22 (Reuter) . - Le

président Roosevelt a annoncé à sa
conférence de presse de mardi que
l'amiral Leahy avait été nommé chef
d'éfat-maj'or du président. Ce dernier
qui est commandant en chef de tou-
tes les forces armées des Etats-Unis,
a, dit-il, une confiance réelle, dans le
jugement de l'amiral Leahy, dont la
nomination vaudra , pour le comman-
dant en chef , une économie de temps
et d'efforts précieuse.

Lorsqu'on lui demanda si la nomi-
nation de l'amiral Leahy signifie que
le commandant en chef lui-même
jouera un rôle plus actif dans l'éta-
blissement des plans de stratégie
mondiale des nations unies, le pré-
sident Roosevelt répondit en sou-
riant que cela serait presque impossi-
ble.

L'amiral Leahy est âgé de 67 ans.

Cent mille tonnes coulées
en quatre jours

BERLIN, 21 (D.N.B.). — Le haut
commandement de l'armée commu-
nique:

Des sons-marins allemands ont
coulé dans l'Atlantique, au nord des
Açores, sept navires Jaugeant 38,000
tonnes, dont un vapenr de munitions
qui fit explosion, faisant partie d'un
convoi de matériel de guerre forte-
ment protégé à destination de l'Afri-
que.

Un sous-marin pénétra jusque
dans l'embouchure du Saint-Laurent
et y coula trois navires jaugeant
au total 15,000 tonnes, faisant partie
de convois escortés. Un antre va-
penr de 4500 tonnes fut torpillé et
échoué par son équipage.

En outre, dans les eaux américai-
nes, six navires d'nn tonnage total
de 51,000 tonnes furent coulés et un
cargo sévèrement endommagé par
nne torpille.

Les submersibles allemands
continuent à exercer leurs
ravages dans l'Atlantique

Notre correspondan t de Berlin nous
téléphone :

La presse parle beaucoup aujour-
d'hui à Berlin de la situation diffi-
cile de la flotte britannique. Les trois
principales puissances du pacte tri-
partite contrôlent , en effet, actuelle-
ment, presque toutes les mers du
monde et opèrent des ravages cruels
pour la marine alliée.

Les graves pertes subies inquiètent
beaucoup le gouvernement anglais
qui se voit, assurent les journaux
allemands, contraint de restreindre
une partie de ses communications
maritimes. La question délicate qui se
pose pour les Anglais, est précisé-
ment d'établir quelle est la zone dont
l'importance est la moindre.

Berlin et les coups portés
à la marine anglo-saxonne

* Engagement naval au large du cap
Gris-Nez. — Un communiqué de l'ami-
rauté britannique dit qu 'aux premières
heures de la matinée de mardi, une petite
patrouille d'embarcations côtières légères
a pris contact, au large du cap Gris-Nez,
avec une formation ennemie Imposante.
Un chalutier a été incendié et d'autres
navires ennemis, y compris le bateau ra-
vi tailleur, ont reçu un grand nombre de
coups.

* Campagnes de guérillas en Chine. —
Une très vaste campagne de guérillas a
été lancée au Chekiang et au Klangsl , où
les paysans ont été organisés et armés.
Les attaques sont particulièrement Inten-
ses dans les environs de Klenteh et de
Chuki, le long de la rivière Puchun, à
Puklang, entre la rivière Puchun et le
chemin de fer Oheklang-Klangsl, à Iouau,
sur le chemin de fer, et à Tungyang, k
l'est de Iouau, où des petites unités dites
de nettoyage harcèlent constamment l'en-
nemi.

Nouvelles brèves

Aux îles Aloutiennes
Encore trois contre-torpilleurs

nippons coulés
WASHINGTON,'22 (Havas-Ofi). —

Le département de la marine an-
nonce que les sous-marins améri-
cains ont coulé trois nouveaux con-
tre-torpilleurs japonais .près de Kis-
ka , dans les îles Aléoutiennes.

(Clôture) 18 20
New-York : onilvre .. 11.75 11.75

- Plomb 6.50 6.50
- Zinc 8.25 8.25

Londres : Etaln .... 259.50 259.50
- Or 168.- 168.-
- Argent .... 23.50 23.50

Cours des métaux à Londres
et à New-York



L'épilogue de l'affaire Randon
à Genève

LE JUGEMENT
GENEVE, 21. — La III"»' commis-

sion pénale du département fédéral
de l'économie publique a rendu mar-
di son jugement dans l'affaire Ran-
don:

Paul Randon a été condamné à un
mois de prison avec sursis pendant
cinq ans, à 25,000 fr. d'amende, 500 fr.
d'émoluments de justice et aux 3/5
des frais.

Marc Randon, père, à 1000 fr.
d'amende et 200 fr. d'émoluments de
justice.

Arthur Dumont, à un mois de pri-
son avec sursis pendant cinq ans, à
20,000 fr. d'amende, 500 fr. d'émolu-
ments de justice et aux 2/5 des frais.

La maison Randon-Friedrich S.A.
est déclarée solidairement responsa-
ble.

La commission ordonne la publi-
cation dn jugement dans trois quo-
tidiens, an choix dn département fé-
déral de l'économie publique, dont
deux dans le canton de Genève. Les
condamnés ont vingt jours pour re-
courir contre le jugement qui vient
d'être prononcé contre eux.

Emissions radiophoniques
Mercredi

SOTTEN S et télédiffusion : 7.15, inform.
7.25, disques 11 h., émission matinale.
12.29, l'heure. 12.30, airs a succès. 12.45,
lnform. 12.55, le tour du monde en 80 tons :
la Hongrie. 16.59, l'heure. 17 h.,, musique
baroque. 18 h., communiqués. 18.05, pour
les jeunes 18.30, concert pour la Jeunesse.
18.50, causerie par Mme Françoise Rosay.
19 h., disques récents. 19.15, lnform. 19.25,
programme de la soirée. 19.30, disques.
19.40, chansons du Tessin. 20.20, évoca-
tion radiophonlque. 20.50, « En faisant
tourner les tables », sketch de Pauline Car-
ton. 21.20, « Ulysse et les sirènes », fantai-
sie de William Aguet. 21.30, concert par
l'O, S. R. 22.20. inform.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.40, musique légère.
17 h., musique baroque dans une petite
cour princlère. 18 h., pour les Jeunes.

18.30, musique récréative. 19.40, piano.
20.25, « Monlka », opérette de Dostal.
22.10, danse.

MONTE-CENERI et télédiffusion: 11 h.,
émission matinale. 12.45, chansonnettes.
17 h ., concert . 19.40, mélodies tessinoises.
20.20, concert symphonique. 21.30, musi-
que de compositeurs suisses. 22.10, chan-
sons.

Télédiffusion (programme europ. pour
Neuchâtel) :

Europe I: 11.10 (Allemagne), petit con-
cert. 11.30, musique variée. 12.45, 13.15,
musique récréative. 14.15, musique gaie.
16 h., musique peu connue. 17.16, con-
cert varié. 19.15, chansons populaires.
19.45 (Lugano), chansons tessinoises.
20.20 (Allemagne), musique récréative. 21
h., 21.25. variétés. 22.20, musique variée.

Europe II : 11.30 (Vichy), musique mi-
litaire. 12 h. (Marseille), orchestre Jo
Bouillon. 12.50 (Paris), orgue de cinéma.
14.05 (Marseille), concert symphonique.
15 h., disques. 16.15, concert choral. 16.30,
musique de chambre. 17.15 et 18 h., dis-
ques. 19 h. (Nice ) , variétés. 20 h. (Mar-
seille), « Cyrano dé Bergerac », d'Edmond
Rostand. 21.50, orchestre k cordes. 22.45,
musique tzigane.

RADIO NATIONALE FRANÇAISE: 11.30,
concert militaire. 12 h., orchestre Jo
Bouillon . 14.05, concert symphonique.
16.30, violoncelle et piano. 17.15, musique
de chambre. 18 h., concert symphonique.
19 h ., variétés. 20' h., « Cyrano de Ber-
gerac », d'Edmond Rostand

TOULOUSE : 23.15, concert symphoni-
que.

ALLEMAGNE : 11.30, musique variée.
16 h ., concert. 20.15, musique variée.

DEUTSCHLANDSENDER : 17.15, concert
d'orchestre de chambre. 20.15, concert.
21 h., musique récréative.

ROME I : 17.15, airs d'opérettes. 20.45,
airs d'opéras.

BUDAPEST 1: 19.20, violon. 19.55, con-
cert d'orchestre.

ROME II : 21 h., concert symphonique.
21.35, musique légère.

SOFIA : 22 h., musique légère.

Jeudi
SOTTENS et télédiffusion: 7.15 lnform.

7.25 disques. 11 h., émission matinale.
12.29, l'heure. 12.30, musique légère. 12.45,
inform. 12.55, mélodies romandes. 13.15,
musique symphonique espagnole. 16.59,
l'heure. 17 h ., concert d'orchestre. 18 h.,
communiqués. 18.05, soli instrumentaux.
18.20, les leçons de l'histoire. 18.30, dis-
ques. 18.35, causerie artistique. 18.45, or-
chestre Robert Gaden . 18.55, les sports.
19.15, lnform. 19.25, programme de la
soirée. 19.30, radio-écran. 20 h., « Le vent
du soir », un acte de Rodo Mahert . 20.25,
musique récréative. 20.45, « Mireille »,
fantaisie de Roger Ferai. 21.15, violon.
21.40, souvenirs littéraires d'Henry Bor-
deau . 21.50, « Chétls », cantate de Ra-
meau. 22.20 , lnform.

(Extrait du Journal cLe Radio »)

Trente-sept enfants de France campent
à Belmont et se refont des forces

Une généreuse réalisation du Rotary

Certaines gens vont partout répé-
tant que nous sommes privilégiés et
que cet éFat doit nous inciter à la gra-
titude. Ils ont raison , bien sûr...; mais
les mots n 'ont jamais servi à grand'-
chose, et c'est mal reconnaître le
bien-être relatif donc nous jouissons
que s'en féliciter bruyammen t au lieu
de le partager avec ceux qui en sont
privés.

A cet égard , un des gestes les plus
touchants de cetfe guerre — qui , à
côté d'horreurs sans nom a vu naître
tant d'actions fraîches, bienfaisantes
et profondes — vient d'êïre fait par
le Rotary-club de Neuchâtel avec la
collaboration des clubs similaires de
la Chaux-de-Fonds et du Val-de-Tra-
vers. Grâce à lui — grâce à eux —
trente-sept enfants de France, méri-
dionaux pour la plupart , sont hospita-
lisés à Belmont sur Boudry où ils se
« refont > suivant un mot expressif
auquel notre époque, hélas, a donné
un sens nouveau.

On a fait mieux que les hospitali-
ser...; on a organisé pour eux un camp
d'éclaireurs. Et ces garçons de douze
à quatorze ans, appartenant tous à
des milieux plus que modestes et par
conséquent particulièrement privés,
vivront pendant huit semaines la vie
exaltante, attentive, ferme et joyeuse
des scouts.

On imagine leur bonheur. Equipés
par les soins du Rotary, ils ont tous
reçu un costume d'éclaireur confec-
tionné avec dévouement par les épou-
ses des Rotariens. Ils se lèvent à
7 h. 30, font un peu de gymnastique,
procèdent à leur toilette et déjeunent.
A 10 h., ils vont aux corvées diverses
qu'implique la vie de camp, assistent
au lever du drapeau et participent à
des travaux et à des jeux scouts.
Après le repas de midi, ils ont l'obli-
gation de se reposer. Après quoi vient
une lecture instructive, puis un grand
jeu de camp et le goûter. Le soir en-
fin , après le souper, a lieu le feu de
camp dont tous ceux qui y ont assisté
une fois vous diront la merveilleuse
et durable impression qu 'il laisse.

A ce régime, nos petits hôtes re-
reprennent non seulement des forces
physiques, mais aussi une robustesse
morale. La fraternelle discipline que
leur imposent les chefs de patrouille
et surtout l'atmosphère qu'a su créer

le chef de camp, M. F. Rochat, de
Cernier , leur composent une âme nou-
velle. Ils n'ont plus cet air souffre-
teux et buté qu 'ils avaient tous à
leur arrivée, mais au contraire des
yeux brillants , des gestes souples... et
toujours la chanson prête à fleurir
sur les lèvres. En un mot, ils réap-
prennen t à goûter ces joies humaines
que_ l'on retrouve plus sensiblement
après les avoir cru perdues.

Les voir — ne fût-ce qu 'un instant
— procure à la fois un réconfort et
un serrement de coeur. Un réconfort,
parce que l'idée qu'a eu le Rotary-
club de s'occuper de ces petits, de les
sortir pendant huit semaines de leur
angoisse et de leurs privations appa-
raît comme une action dont on se
sent éclairé et réchauffé. Mais un
serrement de cœur aussi parce qu'à
côté de ces trente-sept « privilégies »
— et des autres petits malheureux
dont s'occupe la Croix-rouge — on
sait que des milliers d'enfants conti-
nuent à souffrir et à avoir faim un
peu partout. Et l'on ne peut s'empê-
cher de penser à cette opinion d'un
homme de cœur dont on voudrait
qu'elle soit unanimement partagée et
mise en pratique : « Il faudrait que la
Suisse devienne un immense camp
d'enfants victimes de la guerre...; il
faudrait que tous les petits qui souf-
frent dans le monde, à quelque pays
qu'ils appartiennent, puissent venir
ici. Non seulement, ce geste vaudrait
mieux encore pour notre sécurité que
toutes les armées du monde et les for-
tifications les plus compliquées, mais
encore nous resterions fidèles à notre
mission. Seulement, il faudrait , évi-
demment, sacrifier beaucoup de nos
petites aises... »

* * *
Les jeunes campeurs de Belmont

étaient hier les hôtes de Neuchâtel
où, conduits par quelques membres
du Rotary-club, ils ont fait une pro-
menade en bateau et ont été goûter
dans un restaurant de la région. Et
beaucoup de Neuchâtelois ont rsgardé
avec émotion cette jeun e troupe de
gosses aux jambes grêles, mais si
fiers de leur costume neuf , et oui
chantaient avec un tel cœur dans les
rues de la ville. Vision inattendue:
des petits Français heureux.

(g)

LA VILLE
Neuchâtel aura cette année

sa Fête des vendanges
Le comité de la Fête des vendan-

ges s'est réuni pour discuter la pos-
sibilité d'organiser une manifesta-
tion cet automne. Après avoir en-
tendu un rapport de la commission
des artistes, il a décidé, à l'unanimi-
té, de préparer une manifestation
pour les 3 et 4 octobre. Il ne lui est
évidemment pas possible de préparer
un cortège dans le genre de ceux
qui eurent tant de succès avant la
guerre. Il faut s'en tenir à un cadre
plus modeste qui marque tout de
même l'époque des vendanges.

Le comité s'est rallié à un projet
qui prévoit la présentation d'un
spectacle — tableaux historiques et
de vendanges — qui se déroulera
dans le décor de la place des Hal-
les, le samedi soir et le dimanche
après-midi. Après la représentation
du dimanch e après-mid i, les acteurs
augmentés probablement de quelques
groupes, feront cortège dans les rues
de la ville.

Observations météorologiques
OBSERVATOIRE DE NEUCHATEL

20 juillet
Température : Moyenne 11,3 ; min. 9,5 ;

max . 13,1.
Baromètre : Moyenne 722,2.
Eau tombée : 8,1.
Vent dominant : Direction : ouest ; force :

modéré.
Etat du ciel : Couvert. Pluie Intermit-

tente toute la Journée.

Hauteur du baromètre réduite k zéro
(Moyenne pour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac, du 20 JulUet , k 7 h. : 429.72
Niveau du lac, du 21 Juillet, à 7 h. : 429.75

Température de l'eau : 17°

| VAL-DE-RUZ |
LE PAQUIER

f Elisa Mosset
(sp) On a rendu , mardi , les derniers
honneurs à Mme Elisa Mosset-Guche,
déoédée à l'âge de 86 ans dans sa mai-
son du Côty, où , chose rare en ces
temps d'agitation , elle a passé toute
sa vie de la naissance à la mort, sans
jamais avoir découché.

Fille d'Aimé Cuche, qui fut officier
recruteu r du roi de Prusse avant la
république, elle aimait à raconter que
c'est à son père qu 'on avait , en 1856.
confié la clef de l'hôtel de ville de
Neuchâtel et qu'il avait dû s'enfuir à
Morteau devant les républicains.

LA VIE NATI ONALE
c

BERNE, 21. — Les débats d'un
procès contre un « ingénieur » (un
ancien fromager) ainsi que contre un
ancien employé de l'économie fédé-
rale de guerre et contre un représen-
tant accusés d'escroquerie et de ten-
tatives d'escroquerie ainsi que de
complicité, se sont ouverts devant la
cour pénale de Berne. Ils essayèrent
de livrer à des intéressés de marché
noir des résidus et déchets de sucre
impropres à la consommation. L'em-
ployé en question accepta d'un pro-
priétaire (Tune meuneri e une somme
de 12,500 fr. pour la livraison de
cinq tonnes de ce sucre.

Une affaire de marché noir
devant la cour pénale

de Berne

BERNE, 21. — Aux termes de la
loi douanière , le Conseil fédéral a
la compétence d'accorder des facili-
tés douanières.

Par suite de la guerre, les cas de
cette espèce se sont tellement multi-
pliés qu 'il est devenu nécessaire de
déléguer cette compétence à la di-
rection générale des douanes. En
Conséquence, le Conseil fédéral a dé-
cidé ce qui suit:

La direction générale des douanes
est autorisée, dans des circonstances
particulières et pour autant que l'exi-
ge l'intérêt économique du pays,
d'accorder également le dédouane-
ment différentiel selon l'usage aux
marchandises pour lesquelles le ta-
rif douanier ne le prévoit pas ex-
pressément.

Compétences élargies
de la direction générale

des douanes

BADEN, 21. — Une souris d'église
vient d'être condamnée à un mois de
prison. Cette femme s'emparait des
sacs des fidèles pendant qu'elles
communiaient. Elle réussit ainsi à
mettre main basse sur une vingtaine
de francs et sur de nombreux cou-
pons de textiles et de viande. Elle
avoua également avoir commis un
vol de 70 francs dans un apparte-
ment. .

Condamnation
d'une « souris d'église »

ZOUG, 21. — Le commandement
territorial compétent communique :

Dans la nuit du 17 au 18 juillet, le
caporal Jean Siegrist, soldat à l'école
de recrues d'infanterie à la caserne
de Zoug, a été victime d'un accident
mortel. Selon les constatations faites
jusqu 'ici, la cause de cet accident
serait le somnambulisme. Une en-
quête est en cours.

Un soldat somnambule tué
à la caserne de Zoug

AARAU, 21. — Le commandement
de la police du canton d'Argovie an-
nonce que le nommé Paul Hauri , ou-
vrier de fabrique et cuisinier, né en
1913, qui était en prison préventive
pour avoir commis des vols et des
escroqueries , s'est enfui de l'hôpital
cantonal d'Aarau et a, depuis lors,
commis de nouveaux méfaits. Il est
en effet soupçonné d'avoir mis le
feu , dans la nuit du 18 juillet , à la
ferme de M. Graber, à Schôftland.
Cet individu s'est déjà servi de sept
faux noms.

Un prévenu s'évade
. de l'hôpital d'Aarau

BERNE , 21. — Le Conseil fédéral
a nommé consul de carrière à Sao-
Paolo , au Brésil , M. E. Darbellay, de
Liddes (Valais), ancien chargé d'af-
faires à Bogota (Colombie).

Le nouveau consul de Suisse
à Sao-Paolo

BERNE, 20. — Les résultats d'exploita-
tion des chemins de fer fédéraux en Juin
se caractérisent par une augmentation
des recettes du service-voyageurs et du
trafic-marchandises, k laquelle s'oppose
une fort accroissement des dépenses.

En service-voyageurs, il a été trans-
porté 12,288,000 personnes et les recettes
ont atteint 13,762,000 francs, soit 859,000
francs'de plus qu'en Juin 1941.

En trafic-marchandises, le nombre des
tonnes transportées a été de- 1,935,374, soit
une augmentation de 38,400. Les recettes
se sont montées à 25,067,000 francs, ce
qui représente une amélioration de
1,439,000 francs par rapport au chiffre
de Juin 1941.

Les recettes d'exploitation ont atteint
39,324,000 francs et les dépenses d'exploi-
tation 24,171,000 francs. Ces dernières sont
de 3,612,000 francs plus élevées qu'en juin
1941, ce qu'explique l'accroissement des
des frais de personnel, ainsi que des dé-
penses pour l'entretien des installations
et du matériel roulant et pour la con-
sommation d'énergie.

L'excédent des recettes sur les dépen-
ses d'exploitation, qui sert k couvrir les
frais de capitaux et d'amortissement, se
monte à 15,153,000 francs, soit 1,176,000
francs de moins qu'en Juin 1941.

Les résultats d'exploitation
des C. F. F. en juin

BALLE AU PANIER

Un succès neuchâtelois
au tournoi de balle au panier

de Fribourg
Ce tournoi s'est disputé à Fribourg, di-

manche 19 Juillet 1942, en présence des
équipes de Guin I, Fribourg Ancienne I,
Fribourg Ancienne II, Broc I, Fribourg
Frelborgia I et Neuchâtel Amis-Gymnas-
tes I et II et Berne Lorraine. Après une
lutte âprement disputée les résultats sont
les suivants :

1. Amis-Gymnastes Neuchâtel I; 2.
Guin I ; 3. Fribourg Ancienne I ; 4. Fri-
bourg Ancienne II ; 5. Amis-Gymnastes II;
6. Broc I ; 7. Fielborgia Fribourg I.

C'est donc les Amis-Gymnastes de Neu-
châtel qui remportent la première place.
L'équipe victorieuse se composait comme
suit : Georges Veluzat , André Triponnez,
Maurice Christinat, Louis Tinturier , Jean
Massa et Marcel Bedeaux. Cette équipe,
Jouant avec dj s remplaçants, a fait une
bonne impression. Notons que la seconde
équipe composée de gymnastes de moins
de 20 ans s'est aussi bien comportée.

FOOTBALL

Georges Aeby
jouera au Lausanne-Sports
L'international bien connu Georges

Aeby, qui depuis de nombreuses an-
nées jouait au Servette , a été trans-
féré au Lausanne-Sports.

Le match
Granges-Grasshoppers

Le comité de li gue nationale n 'a
pas accepté l'arrangement intervenu
entre Granges et Grasshoppers de
rejouer la finale au mois d'août. Il a
fixé à dimanche 26 juillet , à Bâle ,
la rencontre de cette finale.

La chancellerie d'Etat nous com-
muni que :.

Dans sa séance du 21 juillet 1942,
le Conseil d'Etat a nommé M. Jean-
Pierre Gruber, originaire de Neu-
châtel et "Wilderswil (Berne), aux
fonctions de commis au département
de justice ; il a délivré le diplôme
cantonal d'horloger-technicien à MM.
Gérard Cachelin , originaire de Vil-
liers, domicilié à la Chaux-de-Fonds,
et René Jeanrenaud , originaire de
Travers, domicilié à la Chaux-de-
Fonds.

Décisions du Conseil d'Etat

CORMONDRÈCHE
Un ouvrier reçoit une pierre

dans l'œil
(sp) Jeudi dernier , M. R., de Cor-
mondrèche, travaillait dans le tun-
nel du Vauseyon, quand un éclat de
pierre lui sauta sï malheureusement
dans l'œil qu 'il fallut l'intervention
de l'oculiste, qui a jugé la chose très
grave.

SAINT-BLAISE
In camion de maraîcher

endommagé
Mardi matin, à 5 h. 30, le camion

d'un maraîcher de Saint-Biaise qui se
rendait au marché de Neuchâtel, a été
accroché, devant le garage Virchaux,
par un véhicule qui a disparu sans
s'inquiéter des dégâts causés par lui.

Le camion , dont tout un côfé est
fracassé, a pu néanmoins poursuivre
sa route. Mais les dégâts sont impor-
tants.

VIGNOBLE

Monsieur et Madame
J. ZASLAWSKT ont la Joie d'annon-
cer la naissance de leur fus

DENIS
Clinique du Crét , 21 JuUlet 1942.

Monsieur et Madame John
BERGER-VŒGELI ont le plaisir d'an-
noncer la naissance de leur fils

JEAN-JACQUES
Saint-Nicolas 12 Maternité

21 juUlet 1942

Monsieur et Madame STAGOLL ont
la grande Joie d'annoncer la nais-
sance de leur petit

F R E D
Peseux (Lac 16) Clinique du Crêt

21 Juillet 1942

L'Imprimerie Centrale
j et de la Feuille d'avis de Neuchâtel

vous livre

l tous faire-part
dans la minimum de tempe

Exécution très nolgnée ''
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Cercueils, transport!, Incinération!,
Concessionnaire de la Société de
Crémation - Corbillard automobile

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION
• 

Madame Charles Huldi-Hausmann
et ses enfants : Charles-Georges et
Béatrice-Elisabeth, à Saint-Biaise ;

Madame Klara Huldi-Brullmann
et sa fille, à Aarau ;

Monsieur Jacques Hausmann-Klei-
nert et ses enfants , à Zurich,

ainsi que les parents et amis,
( ont la grande douleur de faire part
du décès de

Monsieur
Charles HULDI-HAUSMANN
que Dieu a retiré de ce monde lundi
20 juillet 1942, après une courte ma-
ladie, dans sa 36me année.

Saint-Biaise, 20 juillet 1942.
Nous savons que toutes choses

concourent au bien de ceux qui
aiment Dieu. Rom. VIII, 28.

L'ensevelissement aura lieu à
Saint-Biaise, jeudi 23 juillet, à 14 h.

Domicile mortuaire : « La Crête >.
Le présent avis tient Heu de lettre

de faire-part.

La Maison Chs Perrier & Cie et
son personnel ont le profond regret
de faire part du décès de

Monsieur Charles HULDI
leur fidèle employé et dévoué colla-
borateur, que Dieu a appelé à Lui
après une courte maladie. Us lui gar-
dent un souvenir reconnaissant.

L'enterrement aura lieu à Saint-
Biaise, jeudi 23 juillet 1942, à 14 h.

Le comité de la Société suisse des
commerçants, section de Neuchâtel,
a le vif regret de faire part du décès
de

Monsieur Charles HULDI
membre actif.

L'ensevelissement aura lieu à
Saint-Biaise, jeudi 23 juil let, à 14 h.

Le commandant de la défense
aérienne de Saint-Biaise a le pénible
devoir d'annoncer aux membres de
l'organisme le décès, survenu après
une courte maladie, de Jeur dévoué
fourrier

Monsieur Charles HULDI
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu jeudi 23 juillet 1942, à 14 heures.

t
Madame Letizia Deambrosi, à Sessa

(Tessin) ;
Monsieur et Madame Ernest Deam-

brosi, à Vauseyon-Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Ricardo De-

ambrosi et leurs enfants, à Lausanne;
Mademoiselle Bianca Deambrosi, à

Sessa ;
Monsieur et Madame Emile Deam-

brosi , à Lausanne ;
Monsieur et Madame François

Deambrosi, à Neuchâtel,
ainsi que les familles alliées,
ont le chagrin d'annoncer le décès

de leur cher époux, papa, grand-
papa, oncle et parent ,

Monsieur

François DEAMBROSI
marbrier-sculpteur

que Dieu a rappelé à Lui, le 20
juillet 1942, après une longue et pé-
nible maladie, dans sa 71me année,
muni des saints sacrements de
l'Eglise.

L'enterrement aura lieu à Sessa,
mercredi 22 juillet.

B. L P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Le comité du Cercle tessinois a le
regret d'aviser les membres du dé-
cès de

Monsieur
François DEAMBROSI

père de M. Ernest Deambrosi, vice-
président.

C o m m u n- - .*, industriels
et particuliers sont invités

à verser le montant de
leurs prêts et souscriptions

en faveur du R. V. T.
(c) Les communes qui ont consenti
un prêt à la compagnie du R. V. T.
ont été invitées, par le Conseil d'Etat,
à verser le montant de leur mise de
fonds d'ici à fin septembre. Rappe-
lons que les prêts que les différentes
communes directement ou indirecte-
ment intéressées à l'exploitation du
R. V. T. ont votés atteignent trois
cent mille francs.

I-a correction et le curage
de l'Areuse

(c) Depuis plusieurs mois, les servi-
ces compétents de l'Etat s'occupent
de la correction et du curage de
l'Areuse, travaux depuis longtemps
demandés et d'une utilité indéniable.

Pour l'instant , seule une étude est
en cours, et bien qu'elle ne soit pas
encore achevée, on peut déjà dire,
dans 'les grandes lignes, de quelle ma-
nière se feron t les travaux envisagés.

Dans tout le bas-vallon, à partir de
Noiraigue, il s'agira surtout d'un élar-
gissement du lit de la rivière et d'une
réfection, voire même d'un rehausse-
men t, des ponts.

Les travaux les plus importants
s'effectueront entre les villages de
Couvet-Boveresse-Môfiers. A cet en-
droit particulièrement marécageux, le
courant de l'Areuse devra être con-
centré entre des digues insubmersi-
bles qui seront construites avec les
matériaux qu'il sera possible d'ex-
traire du lit de la rivière.

En même temps, on procédera au
curage de l'Areuse proprement dit
ainsi qu'à la remise en état des ber-
ges et des ouvrages d'art.

U est bien entendu que la quesfion
du Buttes sera aussi examinée puis-
que c'est le principal affluent de
l'Areuse en même temps que la rivière
de la région qui charrie le plus de
gravier, yuant au t- ieuner, au Biea
de Môtiers, au Sucre, ce sont des
cours d'eau d'importance plutôt se-
condaire ce qui ne veut pas dire que
si des travaux les concernant s'avè-
rent indispensables, ils ne seront
point exécutés.

Le coûf total de la correction et du
curage de l'Areuse a été devisé à six
millions de fra ncs par le chef du dé-
partement cantonal des travaux pu-
blics. Pour que l'étude actuellement
établie puisse trouver sa réalisation
sur le plan pratique, il faudra , cela
se conçoit , obtenir des subventions
de là Confédération. L'Etat de Neu-
châtel sera également appelé à faire
sa part , de même que les communes
du Val-de-Travers et les propriétai-
res riverains directement intéressés
aux améliorations projetées.

VAL-DE-TRAVERS

Monsieur et Madame Frédy Jeanrenaud et leurs enfants : Anne-
Marie, Bernard , Maurice et Madeleine ;

Monsieur et Madame Raoul Gorgerat-Gœring ;
Monsieur Arthur Jeanrenaud ;
Monsieur et Madame Oscar Jeanrenaud ;
Mademoiselle Rose Jeanrenaud ;
Mademoiselle Mathilde Laubscher, à Berne ;
Mademoiselle Louise Schindler ;
Mademoiselle Emma Pfaff ,
ainsi que les familles Laubscher, Romersa et alliées, ont la pro-

fonde douleur de faire part de la perte cruelle qu'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de leur cher oncl e, grand-père et parent,

Monsieur Ali JEANRENAUD
décédé paisiblement mardi 21 juillet , dans sa 83me année.

La Chaux-de-Fonds, 21 juille t 1942.
L'incinération, sans suite , aura lieu jeudi 23 juille t, à 15 heures.

Départ du domicile à 14 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile mortuaire :

me du Doubs 49.
Le présent avis tient Heu de lettre de faire-part.

Carnet du j our
CINÉMAS

Studio : Sérénade de printemps.
Apollo : Polies-Bergère.
Palace : Ville frontière.
Théâtre : L'esclave blanc.
Rex : Marque fatale.

(c) Le recensement des surfaces cultivée»
fait ressortir une sensible augmentation
sur l'an dernier. Qu'on en Juge :

Froment d'automne, 1944 ares (1720 en
1941); froment de printemps, 1903 (1734);
seigle de printemps, 27 (13) ; orge d'au-
tomne, 94 (83) ; orge de printemps, 1187
(1421) ; avoine, 1987 (1850) ; pommes de
terre, 1527 (1376) ; betteraves, 170 (257) ;
choux-raves, 182 ; carottes, 15 (13) ; pois,
46 (30) ; haricots, 12 (7) ; choux blancs,
13 (14) ; poireaux, 15 (18). Total des
terres ouvertes, 9266 (8650) ; prairies,
54,526 (57 ,557).

En 1940, on arrivait k un total de
6467 ares de terres ouvertes.

¦ j

lie recensement des cultures
à Couvet

Lre recensement fédéral
des cultures

(c) Le recensement fédéral des cultures,
effectué le 25 juin, a donné les résultats
suivants pour le territoire de Fleurier :

Céréales pour le grain : Froment d'au-
tomne, 1048,5 ares ; froment de prin-
temps, 501 a. ; méteil. 95 a. ; orge de
printemps, 689 a. ; avoine, 774,5 a. ; sar-
rasin, 15 a. Total des céréales : 3123 a.
contre 2935 en 1941.

Tubercules et plantes racines : Pommes
de terre, 589,71 ares ; betteraves fourra-
gères, 283,7 a. ; choux-raves, 41,75 a. ; ca-
rottes, 11,10 a. Total des tubercules et
plantes racines : 926,26 a. contre 696 en
1941.

Légumes : Pois verts, 7,38 ares ; pois
pour le grain , 14,49 a. ; haricots verts,
9,23 a. ; haricots pour le grain , 3,50 a. ;
choux blancs, 10,52 a. ; choux rouges,
3,10 a. ; choux de Milan, 6,60 a. ; oignons,
4,03 a. ; racines rouges, 1,30 a. ; céleri,
2,01 a. ; poireau, 7,32 a. ; autres légumes
et surfaces non détaillées , 30 a. Total des
légumes : 99,48 a. contre 34,30 a. en 1941.

Petits cultivateurs : Pommes de terre,
452 ares, contre 330 en 1941 ; légumes,
635 a. contre 570 une année auparavant.

FUEUlHESt

Vols de lapins
(c) Les voleurs de lapins continuent
leurs exploits, et des nuits pluvieuses
favorisent leur activité. Plusieurs
pistes ont été suivies, sans résultats
jusqu'ici.

COUVET


